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APRÈSLABATAILLE
Ga p fortement, critiqué à Hull,

et ceil dvee raison, la conduite de
la Compagnie de publication du
‘‘Spectateur qui a laissé publier
dans les colonnes de san journal
des articlas contraires aux intérêts
der candidats prohibitionnistes.

Cette condite, disait-on, faisait
trgndement contraste avec l’atti-
tude du ‘‘Bulletin Paroissial’’ des
RR. P. Ohlats, publié au même en-
droit. .De plus, Gomme‘‘ Le Spee-
tateur’’ était le seul journal fran-
cais de Hull, il ne convenait pas,
pour aucune considération, qu’il
laissiit de côté la belle cause des
candidats de la prohibition pour
favoriser celle du parti opposé, Le
bon publie denotre ville s’atteu-
dait à un autre geste de sa part.

uoiqu’il en soit du passé, nous
désirerions voir chez nos amis du
“Speetateur’’ des principes plus
en: eonformité avec ceux de la
très grande majorité de notre po-
pulatfon et du ‘‘Bulletin Parois-
sial’’ qu'il a l’honneur de publier.
A côté de ces critiques, nous

peuvous rappeler la bonne impres-
sion produite par les journaux
français et ahglais d'Ottawa tels
que *‘Le Droit’, le “Citizen” et
1’** Evening Journal” qui ont tous
nablement combattu pour la prohi-
bition.
À tous ces journaux et à leurs

rédacteurs, le bon public de Huil

doit un‘éordial merei.
UN TEMPERANT.

TEMPERANCE

Si nous consultons le dernier vo-

lume de l’annuaire statistique que

Je Gouvernemtnt de Québee vient

de rendre public, nous constatons
qu'il n'ya plus dans la province,
que 9 villes ayant une population

de 6,000 âmes et plus, où le coms

merée des liqueurs est toléré. En
voiei le tableau.

Hôtelset Magasins
restau, gr. et dét.

iranby.. ..…….. 3
Hull .. ... ... 7 14

-

ouvellesdeHullumm
nant de la capitale, ne furent re-
lächés qu'après avoir payé une
amende de 15 piastres. Puisse
cette leçon être profitable aux
coupables et leur faire prendre la
résolution de |...

’

NOTES PERSONNELLES

Mme Philorum Daoust est ac.
tuellement en promenade à Buc-
kingham et a Thurso, Son absen-
te dureru huit jours.
-—Mlle M. Thibault, de la vue

Notre-Dame, est rendue à Mont-
réal . Elle y séjournera un temps
indéterminée.
—M. Liboire Bélanger, demeu-

rant chez son gendre, M. Edgar
Barrette, est retenu à la maison
pour cause de maladie.
—M. Bertrand, épicier, de lu rue

Frontenac, et son épouse ; son fils,
épicier, de la rue Papineau, et son
épouse, sont de retour de St-Her-
mas où ils étaient allés assister aux
funérailles de M. O. Lavigne, dé-
cédé ces jours derniers en cet en-
droit.

A LA SALLE LAFLECHE

Dimanche, le 27 conrunt, à la
salle Lafièche Hull. aura lieu le
tirage d'un piano pour l'oeuvre
uvrière. Ceux qui ont des billets
1 vendre sont priés de faire rap-
port au comité immédiatement.

20-3

PERSONNEL

M. et Mme Anthime Cloutier, de
Notre-Dame de la Paix, Comté La-
belle, sont en promenade ici, chez
leurs parents et amis, pour quel-
ques jours.

DECES
ST-JEAN — M. Modeste St-Jean, dé-

cédé le 22 janvier, à l’ège de 57 aus.
Funérailles vendredi matin, à 9 heures,
à l’église St-François de Sales, Pointe
Gatineau, Parents et amis sont priés
d’y assister saus autre invitation, 20-1
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Maisoneuve ... 15 26 C'est ce soir qu'aura lieu à la
Montréal ... . 300 400 [patinoire Rival, 350 rue Catheart.-
Québec ... ..…. 40 86 |la grande masearade patriotique
St-Jean ... ... 5 4 [pour le bénéfice de nos soldats en-
St-Hyvacinthe 8 T |nadiens français au front. Ceux

Sherbrooke ... 9 G qui ont en quelques-unes des let-
Valleyfield ... © 3 tres de

au comité des dames qui ont en-
voyé des conforts à nos soldats,
savent combien les choses sont ap-
préciées pur eux.
nous publions aujourd'hui en est
eNvore une preuve. Done qu'on se
rende en foule ce soir à huit heu-

À partir de mai prochain il fau-
dra faire disparaître de cette liste
noire. deux noms gue nous chiéris-
sons 3 bat droit: Québee et Hull,
caf le vote populaire en a ainsi dé-
cidé et tout indique que la Légis-
lature ne tardera pas i effacer

remerciements adressées

La lettre que

ceux qui PÉfRIStent à TooiF de-|res, faire uatre part tout en pas-
meurer à l’affiche, sant une soirée récreative.

: - ALARME France, 30 décembre 1917.
HiéfMoif, vers 5 h°15, un com-|AÀ Madame P. E. Marchand,

mencément d’incendie s’est décla-
fé'dans une pièce du
d’eau. Les pompiers du poste No|l
2 répondirent avee diligence
l'appet. - À l'aide du contenu de|y
quelques extineteurs chimiques ils| ;
maitrisèrent assez facilement les|t
flammes et le feu qui tendaient à| quoique éloigné
sc répandre. i

Château |ces mots ‘“merci.
Je dois commencer ma lettre par

. Oui merci à
‘association des dames de la pa-

à; roisse du- Sacré-Coeur pour l'en-
oi du joli colis que j'ai recu ces
ours derniers, et qui m'a fait le
ros grand plaisir de savoir que

de notre beau
ays, le Canada, le soldat a encore

AVIS DE CONVOCATION quelques amies qui ne nous ou-

M. H. Boulay,le greffier de la
Cité, vient de lancer officiellement
la convocation de la première sé-
ance du nouveau conseil. La réu-
nionaura lieu lundi prochain à 11 |!
heûresdu matin et le fait saillant
en sera l’installation des membres|!
ehoisis à la dernière élection.

~

- ; re
l'essai du nouvel appareil éles-

présidente,
qu'à toutes les autres du comité

Jient pas. Merci à votre aimable
Lady Laurier, ainsi

‘at, quoique ne vous connaissant
‘as personnellement, je sais que
vous avez le coeur large pour les
pauvres soldats du front, qui par-
tirent du Canada volontaires pour

us. aéfendre une cause nqble et sacrés
NOUVEL APPAREIL et

Bien chère Dame, quoique nous,

défendre notre mère-patric.

trique pour dégeler les conduites |soldat du 22ième, soyons parti vo-

d’éatra’ remporté un éclatant suc- lontaires, les Alliés sortant vain-

eès. aujourd’hui. Un tuyau placé |queurs, la France n'en sortira que

sar la rue St-Laurent était depuis blus victorieuse, car son sol aurs
plusierirs jours obstrué par la gla- été trempé du sang des petits Ca-

ve. - es employés préposés à ce

travail se rendirent a l'endroit

désigné. Ils appliquèrent le cou-
rdut “produit par la machine et

deuxmintites et demie plus tard
l'eau se mettait à cireuler libre-

sent, à la grande satisfaction des
‘ocaupants de cette partie de la
ville: Cet appareil est. certainement

nne fort précieuse acquisition et

rend de très grands services.

EN PROMENADE
Mlle Rhéa Latrémouille, nièce

de M. A. Tessier, chef de notre
carpsde pompiers, est partie hier

pour Montréal. Elle passera une

quinzaine en promenade chez ses

parents et ses amis. Nous lui sou-
haitons un bon voyage.

« COUP DE FILET
La foree constabulaire dela vil-

le à fait une descente dans une
certaine maison sise sur le chemin
d'Aytimer. Pas un oiseau noctur-
no qui était en cage à ce moment
ne ‘put échapper. Tous durent
prendre place dans la voigure pour
une promenade au clair de la lu-
he. Aw-terme de-l’excursion les
promeneurs furent écroués, pour
ensuite être traduits devant le re-
eorder. Personne ne put se sous-
-traire à la condamnation. La te-
rancière de l'établissementdut dé-
lier les cordons de sa bourse et
versèr une somme de $100; pour
jonir de leur liberté ses deux com-
pagnes furent contraints de dé-

nadiens Francais du Canada. Je
ne puis vous en écrire bien long
car je ne suis pas bien instruit
mais je puis «ire sans me vanter
ie suis parti du Canada simple gol
dat, je suis dans les tranchées de
nuis dix-huit mois et grace à me
bonne conduite et aussi à ma pe-
tite bravoure j'ai obtenu le grade
ie Caporal et je le porte avee or-
«ueil, car ge l’ai bien gagné. Bien
“hère madame. je vais terminer eu
sonhaitant & l'association dont
vous êtes la présidente active, une
borne et heureuse année, grand
succès à tous,

Encore une fois merci et je me
ouhaite qu'avant longtemps je
vous lirai de nouveau. Je termiae
‘nme souserivant,

Votre dévoué serviteur,

Caporal Jos. Cloutier.

PS—A l'Association du Saur-
Coeur des dames Canadiennes

françaises d'Ottawa je vous dis à
tous, ‘‘Réussite dans toutes vos
entreprises.

Un soldat du ième au front.

Vive le 8acré-Coeur!!!

 

CONSTRUCTION D'UN
MONUMENT NATIONAL

Québee, 24, — La Société Saint-
Jean-Baptiste de Québee vient de
reprendre l'étude de la construe-
tioa d’un Monument National qui

  hwurser chacune $50. Les six
hommes qui se trouvaient là, ve-

serait le ‘‘at home’ des membres
de la S »iété dans le district.

+ Less mgaagen pres1 ee

aujourd’hui l’Etat de New-York.

en
émis

CANADIEN
Le R. P. Lejeune, O.M.I., donnait,

hier soir, au couvent de la rue Ri-
deau, une très intéressante causerie
historique sous les auspices de l'Ins-
titut Canadien-Français d'Otiawa. Le
prograume de la soirée cowmbinait

I'utile et l'agréable. Quelques numé-
ros de musique-—qui ont paru trop
courts et trop nombreux—ont prépa-

ré l'auditoire à la pièce de résistance
qut fut la conférence du P. Lejeune.

Mile Alinc Reeves exécuta au plano
les ‘Souvenirs du passé’ de Sakols-
ki et ‘Les papillons’ de Grieg. M.
Emile Richard, accompagné au piano
par Mlle Alice Cartier, chanta ‘La
Charité” de Faure. Mlle Alice Car-
tier, accompagnée par Mlle Marie de
la Durantaye, nous chanta ‘Le soldat
do Floréal”" de Lococq. Les quatre
artistes ont été très appréciés et mé-
ritent de justes félicitations.

Le titre de la confrence, qui est la
première d'une série, était: ‘Les gou-
verneurs de la Nouvelle-France’.
L'érudit conférencier nous parla du
premier de ces gouverneurs, du plus

ærand peut-être, celui qui personni-

fie le mieux’ l’esprit à la fois chevu-
leresque, aventurier et évangélisateur
de la période de fondation de notre
colonie, Samuel de Champlain.

Le R. P. Lejeune a su nous mon-

trer, hier soir, que ses ‘Tableaux sy-
noptiques de l'Histoire du Canada",
publiés récemment et si justement ap-

préciés, ne sont qu’une trame sur la-
quelle il sait tisser le récit vivant du
passé. Ce sont des jalons précieux

pour guider les studieux de notre his-
toire canadienne. Mais, pour l'’au-
telr lui-même, ce n’est qu'un canevas
d'une érudition abondante et sûre,
qu'il sait compléter par l’abondance
des détails, qui font revivre à nos
yeux tous les personnages du passé
et leurs glorieuses actions.

Le R. P. Lejeune nous fit un récit
détaillé de toute cette carrière de
Champlain, ses nombreux voyages au
Canada au compte de M. de Monts

fl'abord, puis, plus tard, comme gou-
vtrneur. Il nous fit l’histoire de la
fondation de Port-Royal en Acadie,
puis de la fondation de Québec. 11
nous fit le portrait des compagnons

de Champlain, ces rudes ankteluts.
spécialement ce vieux loup de mer,

Pontgravé. I nous décrivit l'‘Abi-

tation” de Québec et la vie rude qu'y
menèrent les explorateurs francais
Il nous fit le récit des voyages de

‘hamplain à l'intérieur des terres

dans ce vaste domaine qu'est devenu
le Dominion du Canada. Champlain

wee quelques sauvages alliés, remon-
té le St-Laurent et la rivière Ottawa,

pénètre dans le pays des flurons et

pousse l'audace jusqu'à traverser le
lac Ontario pour porter la guerre

dans le pays des Iroquois, devenu

En
1613, il passait sur la rivière Ottawa

\ l'endroit même où s'élève aujour-
l'hui la eapitale du pays. C'est done
vee raison que sa statue s'élève au-
iourd'hui sur la pointe Nepcan, domi-
1ant la rivière qu'il monta en cano:

l'écorce pour agrandir le domuine de
"Eglise et de la civilisation. Le con-

érencier fuit remarquer que l'astro

tabe qu'il per lit dans ce voyage a ét
retrouvé en 1867 dans le comté de

Renfrew et qu'on le conserve précieu-
ement comme une relique du fonda-
eur de la Nouvelle-France.
Le révérend Pere nous cite plu

eurz extraits du journal de voyage

le Champlain. Comme il a su tow
bserver! Comme il est intéressant
l’apprendre les noms qu'il donnait
4 toutes les rivières et à toutes les
nontagnes qu’il rencontrait. noms

‘ont plusieurs ont été conservés jus-
tu’à aujourd'hui,— et dont quelques-
ans ont été remplacés pur d'autres

qui ne les valent pas toujours. Le

dévouement de Champlain à ly cause
le la France et de l'Eglise apparaît

-urtout dans les efforis qu’il fit, et
wee suceds, pour amener des colon:

à des missionnaires. Le conféren
cier nous ravonte avec quelques dé
tails l’arrivée de Louis Hébert et des
nremiers colons ainsi que la venus
les prèmiers missionnaires Récollet:

 

,

t Jésuites et leurs courses zposto

‘ques. L'auteur nous fait assister
russi à l’arrivée de Mme de Cham
lain et aux autres dames françaises

1ui, les premières, eurent le courage
l’affronter les périls d'une longu:

traversée et les intempéries de l’hiver
canadien pour accompagner leurs hé-
roïques maris sur le continent nou-
veau.
Pour résumer en un mot cette in-

“éressante causerie, dont blen des dé
ails sont des renseigntmtnts obtenus
de première main dans les vieux bou-
quius du passé et les archives natio-

uales, on peut dire que ce fut le ré-
cit de l'oeuvre gigantesque d'un sol

lat, d’un explorateur et d'un apôtre
dont le coeur ne battait que pour deux
grandes causes: Dieu et la France.

Nous n'avons qu’un regret. C'est
jue l'auditoire n'ait pas été plus nom-
oreux. Le sujet en vaut la peine

institut Canadien-Francais d'Otta-
wa sait choisir ses artistes et ses côn-
férenciers. Les sujets traités sont
profondément intéressants au point
de vue national. Un certain public
sait en bénétivier. Espérons que ce
public augmentera sans cesse.

 

LE BESOIN DE BLE
 

Londres, 24 — La Grande-Bre-
tagne demande encore 75,000,000
de boisseaux de blé aux Etats-
Unis, C'est une des importantes
déclarations faites au représen-
tant de la Presse Associée par le
contrôleur des vivres, le baron

Rhondda. Le contrôleur dit que |»
manque de vivres est träs sérieux,
mais pas au point d'affecter la
santé de la population, si les pro-
visions sont bien partagées.

Il dit qu'il est assez difficile de
diseuter cette question sans encou-
rager l'Allemagne qui espère voir
souffrir le peuple de ce pays. I!
dit qu'en Allemagnela disette des

vivres est très sérieuse et que les
femmes et les enfants surtout souf-
frut considérablement. En Graride-
3retagne, l’écoonmie volontaire a

déjà beaucqup amélioré la situa-
tion.
La guerre, dit-il, plus loin, sera

gagnée par l'Angleterre. C'est une
épreuve d'endurance entre l’An-
gleterre et l’Allemagne. Nous som-
mes aujourd'hui là où l’Allema-
gne était il y a deux ans. 

 

DEMANDEPLUS CETTE ANNE
Le Bureau d'Hygiène. demandera

du Conseil de Ville $10,000 de plus
que l'an dernier pour opérer sur une
base solide en 1918. A cause d'aug-
mentations de salaires et d’améliora-
tions projetées à l'hôpital des Iso!és,
on aura besoin de $57,350U au lieu
de $77,667, Van deriler.
A l’hôpital des Isulés, on demande

une appropriation de $40,000 contra
une déponse de $32,694 l’an dernier.
i.e Dr Hardman, le surintendant de
l'hôpital, demande une augmentation
de $600 pour lul-méme et de $300

pour la surintendante, Hardman re-
¢oit actuellement $1,800, Pour le
maintien de l'hôpital on veut $17,000
et la liste des suluires s'éléverait à
$14,700.
Pour le maintien général, on inclut

$19,000 dont $3,000 pour l’achat d’u-
ne ambulance; les salaires se chiffre-
rutent à $34,6U0; il y aurait des aug-
mentations pour le Dr Race et son as-

sistant, pour le Dr Hollingwarth et
ses trois Assistunts: $4.900 pour les!
dépôts de lait. Somme toute, le Bu-
reau qui a étudié une partie du bud-
get, hier, est convaineu que les aug-
mentations s'imposent.

Le chef des pompiers dans une let-
tre au bureau d'hygiène recomiman-
de l'installation à l'hôpital des Isu-
tés, d'appareils modernes pour com-
battre les incendies.

 

LA PROCHAINE
OFFENSIVE ALLEMANDE

Paris, 24-— Aux sujet de l'offensi-

ve allemande prévue, Polybe écrit
dans le Figaro:

“Cette offensive contre notre
front remplit toujours la presse

d'outre-Rhin de ses fanfares an-

nonciatriées. Elle appartient à
l'espèce de celles qui ont le plus
souvent échoué parce qu'elle pro-
cède d'une pensée beaucoup moins
militaire que politique,
“Quand la stratégie s'asservit

à la politique elle ne perd pas sans
doute de ce chef toutes ses chan-
ces de succès, mais elles les cou-

I
]
ter l'Allemagne par l'espoir d’une
prochaine grande victoire qui ré-
duira au silenee une démocratie
inquiète qui mènera à la paix,
“Les journaux pangerniauistes

narquent le caractère impérialis-
‘ve et antidémocratique de l'offen-
ve annoncée, Cette année, dit
a —Rheiniseh-Wesfaclische Zei-
“uns décidera si l'Allemagne
‘onstifuera sur son sol un grou-
cemeat invineible de cent millions

Uhabitants et plus où si le peuple
‘era une idôlatrie du culte de l-
lée eu lui sacrifiant l'avenir.
Puis Polybe examine les ratsons

we nous avons d'avoir confiance
no la vésistaner de Vl'avinée fran
valse, A rappetke le du
mont Tomba.

Du premier Jour, dit-il, où les
Autrichiens eurent aifaire aux
troupes francaises, une chose brè-
ve -— pour eiter les expressions du
““Giornale d'Etalia *-- ‘une elo-

sitevès

été meilleur, I n'y a pas un Fran-
GAis, pas un poilu qui ne veuille la
bataille pour son front et la vietoi-
re pour lui,
‘Un autre sujet de confiance

est vie dans nos pares d'artillerie.
Nos usines de guerre, prodigicuse-
nent activées en 1916, se sont sur-
passées en 1917, Done, une fois
>neore, ‘Îls ne passeront pas!”
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womet gravement. Elle à surtout | avons
your objet de faire encore patien- | solerions.

gouvernement qui a produit un pareil!
résultat n’est pas en falliite et nous
devrions

pendant de n’être pas satisfaits, de
dire que le système a failli, je crois

nus, quand je vois les développements
réalisés,

je suis porté a dire comme Laurier.
que les espérances des Pères de la
Confédération ont été dépassées,

trent les progrès considérables que le
Canada u réalisés au point de
agricole, au point de vue manufactu-
rier, au point de vue commercial, en-
core au point de vue du

ment de nos votes ferrees, de

population, de nos pécherie», de nos;
mines, ete, etc.

BIEN CONKU EN VILLE
La population est encore agitée par

la mort étrange de Viola Bracklin,
l'organiste du théâtre Centre qui
succomba duns ses appartements di-
minpche en appelant “Harry, Harry'.
i.’enquéte officielle s'ovuvrira lundi et
la police croit avoir mis le grappin
sur l'individu qui répond ay nom dde
‘“rlarrys”, On lui enjoindra de ve-
uir expliquer la part qu’il eut à l’in-
cident. Les autorités refusent de dé-
votler ® nom du copain.
Un apprend, non pas par la police,

que ‘Harry’ avait fait des promesses
à la jeune fille: 11 lui aurait promis

de divercer et de la suivre aux Etats-
Unis où fl l'épouserait. Et la fille se
laïssa influencer par cet individu qui

est âgé d'au niuins 55 ans; on dit
qu'elle même n’en avait que 24.

Lorsque Mie Lracklin vint à Ottu-
wi en janvier, elle voulut ramener sa

fille à Paterson, muis Viola refusa,
hréférant rester ici auprès de son
cher ‘Harry’. Dix témoins seront
examinés.
On pourrait même ajouter

‘Harry’ a un fils à l'armée.

 

que

 

la motion Francoeur
(Suité de la 8ème page.)

marasme fut de créer lu Confédéra-
tion.

Voici donc cinquante ans que nous
vivons sous ce régime, nous avous eu
des difficultés, des heurts assez vio-
lents, mais avons-nous le droit ce-

lo contraire?
Quand je regarde !es résultats obte

quand je fais l'inventaire.

M. Guuin «vite des chiffres qui mon-

vue p

développe-

notre

Si nous regardions ce que nous

produit de bon, tous nous con-

Un pays, un système de

nous féliciter.
Dorion, Pune des plus belles figures

le ce temps, redoutait le système fédé
atif et craiguaiît que la province fut
vwovée, Les iulversaires du projet di

grrrVE,+S——+4

ÉSHIRAY® EST UN EDPAIN——-

(

© brève, impétueuse et boulever-| YORS progressé grâce iv association
. | des provinees-socurs de la Confédé

ante passa, Dbrisa les obstacles et} patien,
Perla meme au-delà du mont LES MINORITES.
Tomba'™", On cruignait un mauvais traite

“Enfin, conclut Polybe, l'état ment pour les minorités. Je ne veux

moral de notre front n'a jamais Pas m cteadre sur ce sujet, mais qu'on
¢ * notre Iront na JaMalS [me permette de demander quelle se

1

{

puis 1s67.
bee,

Colombie.

liste des tentatives d'empiètement du
gouvernement fédéral dressée par M.
Tessicr, dit
avons gagné,
tures, ce sers Un autre procès qui se
Hagners bien plus favilenient que tous

veloppemeut
la quatrième ville
Nord.

on le volt par cet inventare, nous a-

position
Confédération? Il y a
diens-francais en dehors de
c'est-à-dire le

ils mieux sans la Conf”dération? |

MENACES BOCHES

saieut comme lui, que nous marehions
vers l'union législative. Et pourtant,

—

02 = FEN + ue vem a eseiarw

=

parce qu’il en régularise
sommeil sain et naturel.
des mères,

Le
Véritable

’ o

0 —— ——

L’OR ET LA MORT

Ce magnifique drame en 5 actes
de E, Demougeot, sera représenté.
dimrnuche € lundi prochain, à la
salle Notre-Dame, sous la dircetion
de MW. Sanche, C'est une pièce
d'un genre nouveau, dont on dit
beaucoup de bien, et qui saura sa-
tisfaire les plus difficiles, en re
sens quil renferme de fu hante co- je vous le demande. avons nous été mo-

lestés dans administration de nos lois
Huiles? Cherchez pur exemple com:
bien il x uw eu de statut= déssvoués de-

Hy en ent cing dans Qué
deux dans Ontario et douze en

Le premier ministre repassant la

que tout le temps nous
La question des débeu

‘eux que nous

lans le passé.
Il attribue à la Conféférattos lo ;

merveilleux de Montréal,
de l'Amérique €

#aVvous eus à soutenir  
Nous avons don progres ©, comma |

ait la position des nôtres en dehors

le la province, en cas de rupture, Leur
serait-elle meilleure sans x

500,000 (ana
Québec

la pupu'ation

totale de 1861. Je le deman.le, scraieant
tiers de

|
  

CONTRE LA SUEDL POUR L'EMBELISSEMENT
DES GARES

L'idée de planter des fleurs et de
naintenir des parterres autour des
Tares disséminées lo long des voies
lu Pacifique Canadien afin d'en ren-
lre l'aspect plus agréable aux voya-

seurs, fut d’abord congue par M. N.
$. Dunlop, autrefois fonctionnaire de
‘a compagnie. Celui-ci mit tellement
l'énergie et d'enthousiasme dans la
tâche qu'il s'était imposée pour po-
)ulariser son projet et le fuire accep-
er, qu'il vit bientôt ses voeux ample-
‘nent réalisés, si bien que la direc-
ton et l'organisation de ces jardins

fleurfs dat étre confiée à un person-
nel spécial. Aujourd'hui, M. Dunlop
28t a sa retraite et le département

floral est dirigé par un comité com-
nosé de MM. Frank Curtis, du bu-
reau du vice-président, C.-A.-B.

Crook et R. D. Prettie, du départe-
ment des Ressources Naturelles, et
B.-M. Winegar, du département des
forêts. L'an dernier, on ia entretenu
1,500 parterres déjétablis et aussi
préparé 75 nouveaux terrains, en

“omptant le superbe parterre en face

de la nouvelle gare Union, de Qué-
bec.

Après s'être assuré les services de
jardiniers experts pour le choix des
plantes uppropriées à chaque climat,
le dépatement a dévidé qu'à l'avenir,
au leu de fournir seulement des plan-
tes annuelles aux agents des gares

pour la préparation de leurs plaie-
bandes, on leur procurerait encore

des arbustes ect des plantes vivaces
afin de leur donner tout l'avantage
de faire encore mieux que par Je
passé. Cette décision a été très bien
vue par les différentes sociétés horti-
coles, et fl n'y a aucun doute que le
public saura aussi apprécier les ei-
foris que fait la gompagnie pour eimn-
bellir les abords parfuis assez mono-

 

inoment opportun d'avertir le gou-

américaines, qu'elle considère com-

Amsterdam, 24-- La ‘Gazette
de Cologne” dit qu'elle croit le

vernement suédois contre l'auto-
visation d'employer des paquebots
suédois pour le trafie des cotes

me une action de non-neutralité.
La guzette dit :
“En vertu des méthodes et des

mesures de guerre de la part de
nos ennemis, nous devons faire ap-
pel a lu conscience neutre pour ne
pas preter assistance, d'un côté,
dans ce terrible conflit : de ne pas
se départir de la neutralité ou de
nous poignarder dans le dos, sous
la prétention hypocrite que la nen-
tralité n'est pas violée

 

-.

LA NATIONALISATION
DES CHEMINS DE FER

Calgary, 24.—L hon. ©. Stewart,
premier ministre de l'Alberta, s'est
déclaré en faveur de la nationali-
sation de tous les chemins de fer.

 

médiv, de la comédie bouffe et du
drame.

Les acteurs sont assez avanti-

reusement vonttus pour que now
tous dispensions d'en faire l'éloge
Ce sont MM. FE. Massé, L. Deaulne
R. Déztel. EL Bédard. W. Kanclie

Mme 1.. Beaulune, Mies A Bean
Feu, Lo Vachon, AL Laroche et quel
ones autres Les hiliets sout en

    

   

 verte a la pharmacie Thérien, aux
tx populaires de 39, 25 et 151
sous.
ov ana matinde pour les en

fants au profit de la Société St-
Vincent de Paul, le dimanche,
après-midi à 2h,15, |

L'ARME# AMERICAINE
SERA BIEN PROTEGEE

—. |
Aves Paredes mmuérienine en Franee,!

24 -—- Lu © Presse Associés 4 æ

autorités militaires nméricadines ont

donné les ordres nécessaires pour met !
tre fin aux maltdies des pieds causées

particulièrement par l'iunetion, le
“ 1nanque de sommeil et lie nourriture ’n
suffisante dans les tranchées, Les com
niutadants devrout obliger les soldats à
prendre tous Jes soins voulus,

 

Vient de paraître

“ CHEMIN FAISANT”
Chroniques, voyages et billets du so’
Par Eernest Bilodeau. — Préface

de M. Léon de Tinseau

M. Trnest Bilodeau, chroniqueur par
lementaire au ‘* Devoir ?, vient de réu
tir en un recueil de plus de 250 page
un choix varié de chronique:, recits de
voyage et ‘billets cu soir’, dont la

plupart ont paru dans Je ‘* Devoir”* et
le ‘Nationaliste”” depuis deux où trois
aus. Le tout forme un volume très at
travant, qui ne peut manquer d'obtenir
le même succès que le premier volume
de M. Bilodean, ‘Un Canadien kr:
rant'*, qui atteignit le chiffre rare de
six éditions suceessives, M. Léon de
Tinseau, le romancier français bien
connu au Canada, à éerit une intéres
sante préface à ve recueil, dont nombre
de pages ont trait aux souvenirs de
voyage de l'autegy co France, à Lon:
dres et dans l'Ouest canadien, Voiei
les titres de quelques chapitres:
La France au champ d'honneur.

Amitiés francaises, Albert de Mun,
Pierre l’Ermite. Jules Lemaitre.
Arthus Buies, — ‘* Western Spirit. ”°
Le vovage de l'Eau. — - La Pussagère.
Le *‘ Lusitania.’ — Magie-tity, — Le
.Bon Psteur, - - Saint Lis. Intemyd
rance finale. Poète et pavsan, —-
L'ombre protectrice. Un eri dans le

: voyageurs de

5
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de Fletcher
La marque que vous avez toujours achetée et qui est cu
usage depuis plus de 30 uns a toujours porté la signature &+

et depuis sa découverte a toujours été
réparée sous la direction de celui-<al.
e permettez à personne de vous

k tromper à ce
\vntrefaçons, Imitations et préparations prétendues ‘aussi
Lonnes'’ ne sont que des essais qui mettent en danger la sanié
des bébés et des enfants —Votre expérience du passé doit vous
mettre en garde contre des essais dangereux.

Ce Qu’est le CASTORIA
Le Castoria est une substitution sans danger pour l'huile de

ricin, le parégorique, les **gouttes’et les sirops calmants. Il ne
contient ni Opium, ni Morphine, ni aucun autre narcotique.
Depuis plus de 30 ans cette préparation est en asage pour Je
traitement de la Constipation, la Flatuvsité, la Colique et la
Diarrhée, il soulage la fièvre qui résulte des troubles de l'estomac

es fonctions, assurant ainsi un
C'est la panacée des enfants—l’ami

CASTORI
la signature de

—
—
—
—
—

sujet. Toutes les

porte
toujours

e

En usage depuis plus de 30 ans
La Marque que vous avez toujours achetée

THE CENTAUR COMPANY, NEW YORK CITY,

SE

€ ne amsRed

ELECTRICITE
pour +1’éclairage. le cuautluge, Ia cut
sine, le repassage, etc.
Ce que l'argent peut

mieux au plus bas prix.

Hull Electric Company
117. rue Principale, Hull Tél Q. 1378

arhater da

 

UNE CUISINIERE et unefille de ta-
ble. Osguode Hotel, coin Besserer et

Nicotus. LL 0 20-3

UNE,JEUNE FILLE comme servante
dans une petite famille. S'adresser

ss Waller Lo19

UNE JEUNE FILLE pour travailler
Jans un restaurant. Pension en plus

“du saluire, S'atresser à 238 Dauhousie
20-6

ges. Devra parler anglais. S’adres-
ser à 580 Chapel. Tél. R. 3183. 18-'

UNE SERVANTE générale. S'adre-
ser à A.-E. Paquette, 500 St-P.

trice. 19 :

UNE SERVANTE immédiatement S°-.

dresser SU rue Vaudreuil, Hull 29 à

 

A VENDRE
BOIS FRANC au char et à Ia x

S'adresser à G Vanasse des
82S on 158 Chemin Marier. 9.

JEUNES CHIENS de laine Llanes( Tos
poodles) i bon marché. Aussi pigeons

course, S'adresser à 49
Dollard, Hull 140

POELE A BOIS — No 9 — Bon mar
ché, presque neuf, S'adresser à 44°

Nepeun, 19-2

$625.00 COMPTANT achète une magni-
fique propriété moderne, en brique, à

quatre logis. Chauffa_e air chaud, Bien
située, Garantie rapporter 7 pour cent
sur placement. Balance à conditions
faciles, Un bargain, S'adresser immé-
diatement à J. A. N Mercier, 327 ru-

 

 

Dalhousie. Tél. R, 427. 20-3

~~ ALOUER |

CHAMBRE CHAUDE sur devant,
ausssi une petite chambre nop

meublée, duns une famille sans en-
fant, avec usaz° du téléphone. S’a-
Iresser a 293 rue Cumberland. 18-3

PERDU _
MONTRE-BRACELET EN OR —Avre

initiales sur le tour; I. T. d'un côté
et R. C. de l’autre côté, perdue dans les
tramways de Chemin Chelsea, d’Otta-
wa au coin Laurier et Youville, Hull,
en jusqu'à 134 Laurier, Récompense à
qui la rapportera a 154 Laurier, Hull ou
téléphoner R, 258. __ 194

TOUR DE COU eu Alaska perdu de la
vue Principale à ln rue Kent sur la

rue Hôtel de Valle, Prière da le rap-
porter à 59 St Beuri, Hull. Récompen-
se. 20-23

EMPLOI DEMANDE
UNE BONNE FEMME demande de

l'ouvrage de journée. S'adresser
à 195 rue Nicolas. 18-8

 

  
— Etc. ets.
faisant

ma blonde,
“Chemin est en vente au Je suis, dit-il, cu pour la nationa-

lisation, où contre l'augmentation
des taux, lt est en faveur de l'é-
tublissement d'un bureau de con.
trôle pour toutes les lignes,

718 PERSONNES ONT
PERDU LA VIE
l’ar suite de la des

 

Londres, 24.

dans la Méditerranée, voici tones du ses gares. la vie, a annonce officiellement, au:
jourd hui, 4 la Chambre des Comma

: . '
truction de deux vapeurs par Pennemr

environ

; prix de soixante sous, dans toutes les

jf hibrairies, au **Devorr'" à 1° + Action

| Catholique", à Québec, et chez l'auteur,

ease 234 a Ottawa, Prix spéciaur
| pour les conunandes par doncaînes,

nuit. - Nous irons sur l'eau,  - An A em

vieux Québec. —- A motoevelette, ; UNE BONNE COUTURIERE demande

Les plaïsirs de Vauto. - Le vieux sa de l'ouvrage à domicile. 8 'adfesser A

lon. — Dans la Somme, — Auprès del Mile Aupaix, 48 Clarence, 193

 

| DIVERS
COURS DU SOIR — I'rrparation sux
examena du service civil par un pro-

fosseur d’expér'ence. S’adjresser le noir
au No 461 rue Sussex, Apt No 8. 5-26

  
 

 

 

CACHETS du Dr Fred. DEMERS

 

GUERISON EN 6 MINUTES DE TOUS MAUX DB TETR

N'en arceptez aucun À moins que le nom ‘‘Dr. Fred. Daæsera?" ne noît grace

trois semaines, 71% personnes ont perdi, eur cheque éachet. Ce sont les seuls vraiment bons, efficaces ot (noffavairs

| DMPAT: 403 RUR RAINT-DENTS MOWNTRRAL

 

Salle Notre-Dame, Hull
    

“L'OR ET LA MOPT”"
Drame en 5 actes par E. Demougeot, sous la direction de M. W. Sanche.

 
 

Dim. et Lundi _ Billetsàla pharmacie Thérien,en facedu Tureaude Poste de Hull. Vachon, etc.

Matinée spéviale pour les eefants, dimanche après mini, le 27, au profit de Prixpopulaires :
27 et 28 Jan. la Société Saint-Vincent de Paul. -- Admission, T0 sous, 15, 25 et 35 sous

fe

   
   

  

Principaux interprètes: —MM.
L. Beaulne. E. Massé. W.
Sanche, BR. Désiel, E. Bédard.
Mme L. Beaulne, Miles A.
Beaulieu, A. Laroche, 1.
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